
Communiqué

L’art de préserver l’eau au quotidien

« L’eau est au cœur de nos vies » : nous dit Alexandrine Agostini,
comédienne et Porteuse d’eau avec Eau Secours!

Montréal, le 15 février 2007 – La Coalition québécoise pour une gestion responsable de l’eau – Eau 

Secours ! lance un programme de protection et de conservation de l’eau à domicile dont Alexandrine 

Agostini est la porte-parole.  Eau Secours! demande au gouvernement du Québec de légiférer pour 

interdire la vente de toilettes ayant un réservoir contenant plus de 6 litres d’eau, et réclame de la 

part des municipalités, des programmes de financement pour le remplacement des toilettes à débit 

démesuré implantées au Québec. 

 

Réduire le gaspillage d’eau 
On trouve des réservoirs énormes, jusqu’à 28 litres qui engloutissent 30% à 50% de toute la 

consommation d’eau d’un logement moyen ou d’un hôtel ou autres lieux publics. Alors qu’un 

programme d’économie d’eau nous est promis depuis 2002 dans le cadre de la Politique nationale 

de l’eau, il devient urgent que le gouvernement du Québec prenne ses responsabilités et 

intervienne. C’est une question de crédibilité du gouvernement et de financement adéquat 

d’initiatives environnementales pour l’ensemble de la société.

 

Dans la vie d’un logement, il est peu courant de changer le siège d’aisance. Il faut donc créer un 

incitatif fiscal afin de lancer le mouvement chez les propriétaires. La Coalition a calculé qu’une ville 

qui paierait la totalité du coût de remplacement d’une toilette, retrouverait en deux ans les sommes 

ainsi investies grâce à une économie considérable sur sa production d’eau potable.  

                                                                                                                                                                 

Recettes et astuces pour protéger l’eau
Chaque jour, nous consommons si souvent et si facilement l’eau, à la maison comme au travail, que 

ce privilège nous semble acquis. Toutefois, nos activités quotidiennes d’utilisation de l’eau la 

contaminent presque toujours, à différents degrés. Dans la très grande majorité des villes et villages, 

ces eaux sont ensuite traitées dans une station d’épuration, dont l’efficacité n’atteint jamais 100%. 

L’eau retournée à l’environnement est donc d’une qualité moindre, affectant la santé de la faune et 

la flore, tout en hypothéquant nos possibilités d’utiliser à nouveau ces eaux à un coût raisonnable et 



sans danger pour la santé de la population.

Préserver l’eau de la pollution chimique au quotidien est un art qui s’apprend et plus facile que l’on 

ne croit. Pour ce faire, la Coalition a conçu a) un dépliant      b) une brochure 

qui sont disponibles à la population. Ces documents très vulgarisés proposent des recettes et des 

trucs de nettoyage de façon à délaisser les produits chimiques qui sont dommageables pour 

l’environnement et souvent coûteux. Par le fait même, on réduit la facture des emplettes. Enfin, on y 

trouve des façons très concrètes de respecter trois principes pour ménager l’eau : acheter des 

produits domestiques plus écologiques, diminuer les quantités utilisées et même fabriquer ses 

propres produits de nettoyage à partir d’ingrédients non toxiques.

Alexandrine Agostini
La comédienne Alexandrine Agostini, Porteuse d’eau avec la Coalition depuis 2002, s’implique 

gracieusement dans cette campagne car elle-même a pris le virage vert depuis plusieurs années.  « 

D’aussi loin que je me souvienne, l’eau est la première ressource naturelle qui a alerté ma 

conscience… Pourtant, c’est à trente ans que j’ai soudain senti l’urgence de vivre non seulement 

sur notre planète,  mais avec elle. Je me sens concernée par les droits et les devoirs de la locataire 

que je suis. Je me plais à imaginer des milliers de petites gouttes d’eau… des milliers de simples 

personnes qui  posent un, deux gestes par jour. Je crois à l’information transmise à ma famille, à 

mes amis puis, éventuellement, à mon quartier, à ma ville, à ma province… Je crois à la prise de 

position politique en tant que consommatrice  Je crois à la poésie, à l’imagination… Je crois à 

l’érosion du gaspillage issue d’une résistance centrée, motivée par un amour palpable. »  
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